INTERVENTION DE QUIM BOIX ET CONCLUSIONS
ATHENES 13-2-18

REUNION POUR CONVOQUER LE DEUXIEME CONGRES DE L’UIS DE P&R DE LA FSM

Camarades.

J’envoie le texte de cette intervention à tous les camarades convoqués à la réunion.

Je le fais, quelques jours avant que se tienne la réunion, en raison des difficultés de certains pour être présents pour différents motifs auxquels je me réfèrerai plus loin.

J’attends que tant ceux qui seront présents à la réunion que ceux qui seront absents par force majeure, fassent part de leurs opinions pour aider à enrichir le débat et que nous puissions adopter des  conclusions réussies. 

C’est ainsi que l’a déjà fait le camarade José Maria Lucas, Secrétaire aux Finances de notre UIS, qui n’a pu effectuer le voyage en raison d’un examen médical qu’il attendait depuis un an (et que la Santé Publique espagnole n’acceptait pas de reporter à une date proche, voulant le reporter d’une année de plus). La contribution du camarade Lucas est déjà traduite dans les 4 langues (grec, espagnol, anglais et français) prévues pour la réunion et accompagne ce qui est le présent PROJET de mon intervention. 

Les camarades que ne pourront pas être à Athènes le 13-2-18 devraient envoyer leurs opinions et contributions avant le 8-2-18 pour donner le temps de les traduire ou de les remettre au plus tard le 12-2-18 s’ils les envoient en grec, anglais, français et espagnol. 
Ceux qui seront présents lors de la réunion peuvent également, s’ils le souhaitent, communiquer à l’avance leurs idées et opinions. 
Camarades.

Cette réunion est très importante car nous allons y réfléchir collectivement à partir de l’expérience de 4 ans déjà passés depuis le  Premier Congrès (Barcelone, du 4 au 6 février 2014).

En réalité, c’est presque la première réflexion au niveau de congrès, et je crois que sous cet aspect le camarade Lucas a raison dans la façon d’aborder sa contribution.

Sur les conclusions que nous allons tirer aujourd’hui, à partir de la réflexion de chacun, nous allons travailler pendant l’année qui nous reste jusqu’au Deuxième Congrès. 
Camarades.

Je donne pour acquit que nous sommes en général d’accord en ce qui concerne l’analyse de la réalité politico-économico-syndicale dans laquelle nous vivons sur la Planète Terre. Les accords du 17ème Congrès de la FSM (Durban, octobre 2016) nous servent de référence. En résumé, nous nous battons contre un capital-impérialisme qui sait qu’il est en crise systémique et structurelle (reconnue il y a quelques jours à Davos par les plus grands ennemis de la classe ouvrière mondiale). Pour cette raison, et en raison de la crainte qu’a la grande bourgeoisie que le capitalisme disparaisse et que s’implante le socialisme sur toute la Planète (ce qui finira par arriver, plus tôt que tard), quelques-unes des personnes les plus riches du Monde demandent même qu’on consacre de l’argent aux services sociaux (en mentionnant les retraites parmi les sujets les plus urgents). 
Ce fut judicieux de la part de la délégation de l’Espagne au 16ème Congrès de la FSM (Athènes, avril 2011) de proposer de créer une UIS de P&R au sein de la FSM.

Nous devons également remercier George Mavrikos d’avoir incorporé la proposition antérieure aux conclusions du 16ème Congrès (après avoir écouté les opinions des P&R assistant au Congrès en question).

Nous avons réussi à tenir le Premier Congrès de notre UIS avec la participation d’une centaine de délégués des 5 continents, et nous avons élu des équipes de direction avec un total de 24 membres.

Nous avons ensuite tenu avec succès 5 Conférences Régionales: celle d’Amérique à Quito, Equateur, le 30-9-15; celle d’Europe au Danemark le 20-7-16; celle d’Afrique à Dakar, Sénégal, le 16-11-16; celle d’Asie au Népal le 3-12-16; et celle des Pays Arabes, à Tunis, le 26-10-17.

Grace à elles, nous disposons d’une équipe dirigeante dans chacun de ces continents ou régions.

Le tout réalisé avec très peu de ressources économiques, étant donné que la grande majorité des organisations qui participent à l’UIS n’ont pas payé la cotisation annuelle qu’elles devaient (Ont payé seulement au moins une cotisation, 9 organisations: 7 d’Europe, une d’Amérique, et une d’Asie). Je reviendrai sur ce sujet plus tard.

Puisque notre lutte est mondiale, contre les décisions du FMI qu’appliquent tous les gouvernements capitalistes, nous avons eu et auront besoin de nous y affronter en pratiquant l’internationalisme prolétarien. Nous avons été capables de réaliser les deux premières Journées mondiales de Lutte, aux alentours du 1er octobre en 2016 et 2017, avec de meilleurs résultats lors de la deuxième édition. Nous avons déjà envoyé le bilan de ces Journées et il n’est pas souhaitable de le répéter ici et d’y perdre du temps.
Au cours de la réunion d’aujourd’hui, en plus de convoquer le Deuxième Congrès, nous allons convoquer aussi la Troisième Journée Mondiale de Lutte des P&R, autour du 1er octobre 2018, et nous allons également fixer la date indicative au cours du mois de mai 2018, pour que chaque organisation régionale de notre UIS convoque une Journée de Lutte Régionale, portant des revendications spécifiques adaptées à sa réalité. On charge les camarades du PAME de préparer le matériel pour la 3ème Journée Internationale de Lutte aux alentours du 1er octobre (axée cette année sur les thèmes de la Santé), afin que tant le dépliant que l’affiche soient disponibles dans les différentes langues pour le 15 mai.

Il faudra en plus marquer le travail syndical à réaliser par l’équipe de direction actuelle durant cette année précédant le Deuxième Congrès.

Nous devons aussi apprécier très positivement l’augmentation notable du nombre des organisations existantes de P&R, avec des critères de classe (qu’elles soient ou non syndicats, en raison des histoires différentes de la lutte et de la législation dans chaque pays). C’est pour cette raison que nous saluons le Congrès qu’ont réalisé en mai 2017 à Rome les syndicats de l’USB (affiliée à la FSM). En outre, ont été créées dans de nombreux pays de nouvelles organisations de P&R, les dernières (pour le moment) étant celles du Pérou et de l’Algérie.

En outre, les organisations de P&R qui existaient depuis des années (avant même que nous ayons créé notre UIS) et qui luttaient pour la défense des justes revendications des P&R, ont pris contact avec l’UIS de la FSM et s’y sont affiliées ou discutent en interne actuellement l’opportunité de le faire, comme c’est le cas de la COBAP du Brésil qui a 1,1 million d’adhérents.

D’autre part, nous avons soutenu toutes les juste luttes des P&R dans de nombreux pays des 5 continents, comme celles d’Argentine (tous les mercredis depuis 23 ans), du Chili contre les AFP (Pensions Privées créées par Pinochet avec l’appui de la CIOSL, aujourd’hui CSI), de Grèce, d’Espagne, du Portugal, de France, etc.

Nous avons rendu visite, en tant qu’UIS de P&R de la FSM, à des organisations de P&R, comme dans le cas du Portugal, de la France et de l’Etat espagnol.

 Nous avons appuyé documentation à l’appui (et par des démarches présentielles) les reclamations légales, devant plusieurs gouvernements, des P&R qui ont cotisé pour avoir droit à une pension dans un pays et maintenant résident dans un autre (les pêcheurs sont les plus affectés, mais il y en a dans tous les secteurs de la production et des services).

Nous avons envoyé des messages de solidarité à plusieurs groupes de travailleurs en activité en lutte pour démontrer que la classe ouvrière est un ensemble indivisible au sein duquel l’appui des P&R doit parvenir aux travailleurs en activité et vice-versa.

Nous nous sommes rendus aux réunions annuelles bureaucratiques de l’OIT, pour qu’ils soient au courant de nos exigences, celles que nous réclamons aux gouvernements capitalistes et aux chefs d’entreprises de toute la planète, et aussi  pour qu’ils connaissent notre dénonciation des Pactes sociaux, entre ces mêmes gouvernements et chefs d’entreprises signés par les syndicats jaunes. Pactes qui dans plusieurs pays ont retardé l’âge de la retraite, ont diminué substantiellement le montant des pensions et ont bénéficié seulement aux patrons et aux syndicats jaunes puisque ceux-ci gèrent les Fonds Privés de Pensions.

Je ne recopie ici aucun des documents que nous avons utilisés pour ce qui précède, mais je résume l’essentiel de nos revendications: “UNE VIE LONGUE ET DIGNE POUR LES P&R”, c’est à dire: 1) l’eau potable à la maison; 2) des aliments sains et en suffisance; 3) un logement habitable; 4) la Santé, la Culture, les Loisirs et le Transport de proximité publics, gratuits et de qualité; 5) Droit à toucher sa pension dans n’importe quel pays de la planète; et 6) Cotisation de l‘Etat pour la Sécurité Sociale, comprise dans la pension, pour toute personne en âge de travailler à laquelle l’état capitaliste n’est pas capable de donner un travail correct.

Nous pourrions dire, à partir de ce qui précède, que, en raison de la jeunesse de notre organisation, tout a été des succès, mais nous nous tromperions nous-mêmes.

Notre principale erreur ou plutôt, difficulté, que nous devrons surmonter, a été de ne pas travailler ensemble, de ne pas donner assez d’importance à la lutte internationaliste des P&R, de ne pas nous engager plus loin que les luttes dans chacun de nos pays. C’est pour ça, entre autres motifs qu’il n’y a pas eu de cotisations à notre UIS, sauf les 9 exceptions mentionnées.

Aucun des Secrétariats créés lors du Premier Congrès, sauf celui des Finances, n’a fonctionné. Il n’y a eu ni programme de travail (il y en eut un d’Organisation qui est resté au stade de projet), ni documents, ni prises de contact avec d’autres réalités au-delà du propre pays où réside la personne responsable.
Il est également vrai que les camarades qui, dans l’exercice de leurs responsabilités, ont demandé des réponses aux organisations qui, pays à pays, forment partie de notre UIS, n’ont rien obtenu de plus que le silence comme réponse. Le Secrétariat aux Finances s’en est plaint à plusieurs reprises.
N’ont pas non plus fonctionné les deux Commissions que nous avons créées lors du Premier Congrès, ni celle de Technique et Recherche, ni celle de Contrôle des Finances. Leurs membres respectifs n’ont même pas établi de contacts entre eux et les deux camarades qui les dirigent n’ont même pas proposé un Programme de travail collectif pour chacune d’entre elles. Seule la Commission Technique et Recherche a rédigé un document indicatif de son travail qui n’est pas parvenu à être concrétisé en résultats. La Commission de Contrôle des Finances a envoyé un document qui n’a pas eu de suite.

Je ne crois pas que nous devons perdre de temps à écouter les motifs, ou les excuses, qui existent pour chaque camarade qui a assumé des responsabilités qu’il n’a ensuite pas exécutées

Notre temps limité, durant la réunion de ce jour, doit être consacré à planifier la meilleure façon de corriger cette réalité négative. 
Et pour ceci, il est fondamental d’assumer l’importance de notre travail syndical de classe avec les P&R des 5 continents, toujours selon les orientations générales de la FSM.

Notre ennemi, le capitalisme impérialiste, lui a bien pris note de notre existence. La preuve évidente en est que, non seulement en ce qui a été cité antérieurement comme dit par une des personnes les plus riches de la planète (qui, pour retarder l’avènement du socialisme, propose de répartir davantage de miettes de ce qui a été volé par l’exploitation de l’homme par l’homme), mais encore dans le « tirage d’oreilles » (avertissement) que la patronale mondiale a infligé à ses laquais, les dirigeants du syndicalisme jaune.

Jusqu’à la création de notre UIS, il existait seulement, au niveau international, une organisation européenne de syndicats de P&R. Il n’existait pas et il n’existe toujours pas pour le moment, une organisation mondiale, encouragée par les syndicats jaunes. C’est pourquoi notre UIS sera encore cette année (en juin 2018), pour la quatrième fois dans l’histoire centenaire de l’OIT, la voix unique des P&R de toute la planète lors de la Conférence Annuelle (ce sera la nº 107, en juin prochain) de l’OIT. Je propose que ce soit de nouveau moi qui assiste à cet évènement et prenne la parole durant la session plénière. Si vous en êtes d’accord, je vous enverrai, comme lors de toutes les antérieures, mon discours de 5 minutes quelques jours à l’avance pour qu’il reflète ce qu’entre tous, nous considérons que nous devons dire comme UIS de P&R devant l’OIT:

La CSI n’a jamais lutté ni pour la défense des pensions ni pour celle des pensionnés. Ceux-ci n’entraient pas dans la liste des préoccupations du syndicalisme jaune. C’est ainsi, qu’il y a quelques années, la représentante de la CSI pour toute l’Afrique, aussi  déléguée de l’OIT, à Dakar, Mme. Fatima,  au cours d’un séminaire syndical où elle est intervenue à mon côté, disait publiquement (avec toute l’impudence et le cynisme possibles) qu’en Afrique les pensions n’étaient pas nécessaires et que la solidarité intrafamiliale était la meilleure solution pour la vieillesse. En partant de cet argument, il est logique que la CSI n’organise pas les P&R en Afrique.

Dans la pratique, elle ne les organise pas plus sur les autres continents hormis l’Europe. Et dans le cadre européen, ses réunions tiennent davantage du tourisme de luxe pour des dirigeants syndicaux vétérans que de préparation de batailles syndicales. En réalité, jamais les syndicats jaunes n’ont convoqué aucune lutte des retraités, ni au niveau européen, ni au niveau mondial.
Mais les dirigeants capitalistes sont alarmés par l’organisation croissante des P&R en organisations de classe, et par nos descentes dans la rue de plus en plus fréquentes pour protester (par exemple, au Chili, plusieurs fois plus d’un million de personnes, en Grèce des dizaines de milliers de nombreuses fois, de même qu’en Espagne et en France). La bourgeoisie est également inquiète de voir comment s’accroit notre capacité d’organisation, en tant qu’UIS de P&R de la FSM, pays après pays. Et qu’elle croîtra encore avec notre Deuxième Congrès Mondial, qui sera un grand Congrès démocratique et ouvert à toutes les organisations de P&R ayant des positions de classe. Nous poursuivrons ainsi sur la voie de l’extension de notre UIS.

N’oublions pas que nous retraités sommes près de 20 % de la population mondiale et près de 30 % des votants, encore que ceci (tant que nous n’améliorerons pas notre activité comme UIS) se perde en faveur d’organisations politiques qui ne luttent pas contre le capitalisme. Nous devons peser pour que le vote des P&R s’oriente vers des formations qui encouragent le passage vers des sociétés socialistes, dans lesquelles l’exploitation de l’homme par l’homme est interdite.
Les dirigeants bourgeois ont réclamé l’action du syndicalisme jaune, pour qu’il fasse ce que lui ordonnent ceux qui le financent : tromper la classe ouvrière. Trompe toujours davantage celui qui parait être de ton propre côté. 

Mais ils ont attrapé les dirigeants du réformisme syndical au moment où ils planifiaient tout le contraire, défaire les organisations de P&R là où elles existaient. C’est par exemple le cas de l’Espagne, où CCOO (de même que l’UGT avant) a décidé lors de son dernier  Congrès de dissoudre la Fédération de P&R pour les réincorporer aux branches de la production ou des services d’où ils provenaient. Ils diminuaient ainsi en même temps les coûts de fonctionnement de leurs structures bureaucratisées.

En raison de cette pression des dirigeants capitalistes sur le syndicalisme jaune, ont commencé à apparaitre de modestes revendications (très limitées et confuses, comme ça ne peut qu’être le cas s’agissant de réformisme syndical) et des actions (presque du théâtre syndical) destinées à être poussées de la part du syndicalisme jaune.

Mais on ne peut revendiquer que mal contre une mesure du gouvernement correspondant, si préalablement on a signé comme syndicat ce que le gouvernement capitaliste est en train d’appliquer. C’est ce qui arrive aux syndicats jaunes dans de nombreux pays, comme c’est le cas en Espagne, où, en janvier 2011, CCOO et l’UGT ont signé avec la social-démocratie (qui gouvernait à l’époque) le report de l’âge de la retraite et la baisse de son montant. On peut en dire autant des agissements des syndicats jaunes en Grèce, en France, etc.

Et bien évidemment, les dirigeants du syndicalisme jaune ne feront pas publiquement leur autocritique (qui serait crédible seulement s’ils se transformaient en syndicats de classe, chose impossible aujourd’hui) en reconnaissant que se sont eux qui ont le plus aidé au recul sur les conquêtes de la classe ouvrière. Et c’est nous, syndicats de classe, qui devons l’expliquer  bien clairement. Il n’y a que nous qui puissions et devions l’expliquer.
Nous devons rappeler que le droit à des pensions viagères à partir de 60 ans ou moins, susceptibles de permettre une vie digne (selon les 6 points mentionnés antérieurement), c’est la classe ouvrière qui l’a arraché à force de beaucoup de luttes, qu’il a été consolidé il y a maintenant 100 ans avec la Révolution d’Octobre des Bolcheviques, et qu’il s’est étendu en Europe et sur les autres continents, grâce a la création de la FSM en 1945 et aux luttes qu’elle a encouragées en tant que telle.
En conséquence nous avons les motifs et raisons, plus les réalités, qui nous permettent être optimistes quant au futur de notre UIS, si nous travaillons, si nous dépassons l’étape durant laquelle seuls le Secrétariat Général et la Présidence de l’UIS ont travaillé collectivement.
Il faut aussi reléguer à des cas exceptionnels (uniquement compréhensible quand ça correspond à l’étape de mise en route d’une nouvelle structure syndicale, comme notre UIS), tels que les 37 voyages de notre Secrétaire Général, dont 30 (y compris celui-ci pour assister à la présente réunion à Athènes), le fait qu’il se les soit payés lui-même, avec l’aide de sa compagne (au total, le Secrétaire Général et sa compagne, ont payé plus de 7.000 € correspondant à 20 voyages, qui figurent dans la liste distribuée aux assistants à la réunion, plus les € difficiles à détailler de 4 voyages en voiture personnelle jusqu’à Genève, et des 3 voyages, qui étaient des paquets touristiques, au cours desquels le Secrétaire Général et sa compagne ont fait du tourisme dans le pays correspondant, s’étaient payés le voyage en avion: Cuba, Vietnam et Tunisie). Les données financières, clôturées au 31-12-17, qui seront fournies lors de la réunion, le démontrent.

Pour continuer avec les sujets financiers, il n’est pas correct que les recettes postérieures au Premier Congrès (financé à hauteur de 13.000 € en presque totalité par la CSU de P&R de l’Etat espagnol), près de la moitié (exactement 10.913,97 €) ait été de nouveau payée par la CSU de P&R espagnole, en regard des 12.556,00 € apportés par les 8 organisations restantes qui ont payé leurs cotisations (aucune, sauf  la CSU de P&R  de l’Etat espagnol, n’a payé les cotisations des 4 ans).

Je détaille les contributions: PAME (Grèce) 6.767,18 €; Jubiqué (Espagne) 2.100 €; PEO (Chypre) 1.500 €; BSNL (Inde) 653,11 €; Front Syndical de Classe (France) 400 €; AST (Espagne) 90 €; Labor Today (USA) 35,71 €; un camarade de Croatie 10 €; et la CSU de P&R (Etat espagnol) les 10.913,97 € mentionnés.

Comme le demande avec raison le Secrétaire aux Finances, le camarade Lucas, nous devons changer cette réalité et pas seulement  après le Deuxième Congrès, mais aussi dès maintenant pour préparer le Congrès en question.

Pour cette raison et conformément à la proposition de notre Secrétaire aux Finances, nous devons approuver aujourd’hui deux campagnes:

1. Appeler toutes les organisations de notre UIS à payer leurs cotisations (moi j’accepterais seulement de ne pas inclure les organisations qui ont financé les grandes réunions de notre UIS, je me réfère aux syndicats d’Equateur, Sénégal, Népal, Brésil et Tunisie, puisque la réunion au Danemark a été payée par les contributions de tous les assistants et les réunions à Athènes n’ont pas diminué les contributions du PAME).

2. Démarrer une campagne spécifique de collecte de fonds pour financer et rendre possible notre Deuxième Congrès.

Je propose également que nous approuvions de réaliser le Congrès dans une ville d’Amérique au 1er semestre 2019.

Vous connaissez tous la proposition de Lettre de Convocation de notre Deuxième Congrès, qui a été largement diffusée (tant aux 24 camarades de la direction mondiale de notre UIS, qu’aux membres des équipes de direction élus lors des 5 Conférences Régionales). Nous n’avons reçu que des messages d’approbation pour ce texte. C’est pour ça que je propose que nous l’approuvions aujourd’hui.
Je propose également que nous préparions une affiche afin de faire la publicité du Deuxième Congrès. Son dessin peut être un motif et une stimulation pour rechercher des dessinateurs qui collaborent avec notre UIS dans différents pays. Pour le moment nous avons des contacts, comme UIS, avec des dessinateurs de Grèce, d’Espagne, du Danemark et de Colombie. Je serai à l’écoute de vos propositions, y compris s’il parait opportun ou non de lancer un concours entre les dessinateurs qui nous permette de choisir la meilleure affiche sur la base de la proposition qui pourrait être: DEUXIÈME CONGRÈS MONDIAL, UIS DE P&R de la FSM, Bogota et les dates, plus le SLOGAN DU CONGRÈS.
Comme proposition de SLOGAN j’avance, dans l’espoir que vous en fassiez d’autres: ORGANISANT DANS LE MONDE ENTIER LES P&R CONTRE LES MESURES PRISES PAR LE CAPITALISME.
On parvient à un accord afin d’ouvrir une période de deux semaines pour recueillir davantage de propositions pour le slogan du Congrès.

Je propose aussi que nous approuvions les critères permettant de participer au Deuxième Congrès: Un délégué (ou au maximum deux, car s’il y en a plus chaque organisation qui les proposera devra payer le coût supplémentaire) par organisation de P&R affiliée à notre UIS et par pays (en tenant compte du fait que dans quelques pays, il faudra inviter plus d’une  organisation).

Comme uniques invités, je propose: 1) George Mavrikos, ou la personne désignée par le Secrétariat de la FSM; 2) Un représentant de chacune des autres 9 UIS de la FSM (pour qu’ils nous aident à passer leurs affiliés travailleurs en activité aux organisations de P&R quand prend fin leur vie active; 3) Ceux de Colombie désignés (après information à la direction de notre UIS) par l’OCP qui nous invite à tenir le Congrès; 4) Un représentant de chaque Bureau Régional de la FSM, afin qu’ils connaissent notre travail et nous aident à améliorer notre organisation sur leurs territoires respectifs; et 5) Un pour chaque organisation de classe de P&R, pas encore affiliée à notre UIS de la FSM, qui souhaite mieux connaitre et participer à notre travail.
Je propose que tout ce qui précède soit CONCRETISÉ DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.

J’en profite pour dire que le plus correct serait que seuls devraient avoir droit d’être délégués les représentants des organisations qui auront formalisé leur inscription à notre UIS (sujet non encore concrétisé par manque de travail de la part du  Secrétariat à l’Organisation) et auront payé les cotisations établies par les statuts approuvés lors du Premier Congrès.

Mais si nous appliquons strictement cette règle, nous serons peu de délégués et la majorité des assistants seront des invités au Deuxième Congrès.

Comme autres conclusions de la présente réunion, je propose de:

a. Demander à chaque membre de la direction mondiale de notre UIS un bilan de son travail pour notre UIS, depuis le Premier Congrès. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.

b. Demander un texte qui résume le CV (Curriculum Vitae) syndical (et de combattant) de chaque membre des directions mondiale et régionales. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.
c. Demander  aux deux Présidents des deux Commissions créées lors du Premier Congrès qu’ils préparent un rapport au Deuxième Congrès qui devra être axé sur un Plan de Travail pour chacune d’entre elles. Celui-ci sera débattu et soumis à l’approbation du Deuxième Congrès. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.

d. Demander aux camarades du PAME qu’une année de plus, ils rédigent et dessinent le texte, plus l’affiche, de la convocation de la Troisième Journée Mondiale de Lutte des P&R aux alentours du 1er octobre 2018. A FOURNIR POUR LE 15-5-18.

e. Demander à chaque organisation de notre UIS qu’elle fasse un bilan écrit de sa réalité et de ses luttes. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS. Les camarades qui coordonnent chaque continent devront obtenir ces bilans, ainsi que les noms des délégués proposés pour assister au Deuxième Congrès.

f. Demander aux organisations, affiliées ou amies de notre UIS, qu’elles complètent les Enquêtes (sur la réalité des pensions dans chaque pays) qui se trouvent sur notre site.  À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.

g. Dessiner une campagne de diffusion mondiale de la réalisation de notre Deuxième Congrès. A CONCRETISER SIX MOIS AVANT LE CONGRÈS.

h. Rédiger le Règlement de Fonctionnement du Deuxième Congrès. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS.
i. Demander aux camarades qui coordonnent le travail de notre UIS qu’ils consacrent l’année qui nous reste avant le Deuxième Congrès à visiter autant de pays de leur Région que possible et à compléter les données de la liste jointe à la fin de ce texte. Comme il ne sera pas possible de visiter tous les pays (par manque de ressources économiques), je propose qu’on recueille le reste des données par échange électronique.
j. Entamer une campagne d’utilisation des vidéo-conférences, pour remplacer les voyages. La Présidence et le Secrétariat Général  le font déjà (en nous faisant aider des interprètes nécessaires).

k. Concrétiser les invitations reçues en tant que direction de l’UIS de P&R, de visiter la République Populaire Démocratique de Corée (la délégation proposée est composée des camarades Koumpouris, Lucas et Boix), et la Russie (c’est le camarade Koumpouris qui ira),  pour connaitre la réalité des P&R dans ces pays et aider à les incorporer aux taches de notre UIS de la FSM.

l. Entamer l’élaboration de la liste des publications régulières des organisations de P&R, comme le Bulletin des camarades P&R de la CGT de la Chimie en France, pour  apprendre collectivement de ces expériences (ce serait une tache incombant au Secrétaire à la Propagande, mais comme le camarade élu lors du Premier Congrès, a  démissionné, nous devons la réaliser entre nous tous JUSQU’À CE QUE le Deuxième Congrès élise nouveau responsable).

m. Préparer une campagne spécifique pour mettre fin aux discriminations dont souffrent les femmes en matière de pensions. Campagne qui devra être approuvée par le  Deuxième Congrès.

n. Préparer une autre campagne spéciale destinée à sensibiliser les travailleurs en activité, ou au chômage, en ce qui concerne la nécessité de se soucier, dès le 1er jour où ils perçoivent un salaire, de leurs droits au moment où ils accèderont à la retraite. Elle devra aussi être approuvée par le Deuxième Congrès sur la base des expériences  importantes que nous avons en France et dans d’autres pays.

o. Trouver plus de traducteurs dans les langues de base pour nos échanges: l’anglais, le français, l’espagnol, l’arabe et le grec.
p. Développer les langues de notre site, avec des camarades qui assument la responsabilité de la partie du web dans chacune des 12 langues utilisées à ce jour.
q. Etendre à plus de langues les documents-clefs qui popularisent notre travail syndical ainsi que nous l’avons fait avec le message pour la nouvelle année qui a été distribué en 20 langues. Par exemple, nous le ferons ainsi (pour élargir la propagande de la préparation du Congrès)  avec l’affiche annonçant notre Deuxième Congrès.

r. Elaborer les critères pour l’élection des membres des collectifs de direction qui seront élus lors du Deuxième Congrès. À FOURNIR DEUX MOIS AVANT LE CONGRÈS (sur proposition du Secrétariat Général et sur la base de la première réflexion qui figure à la fin de ce document).
s. Campagne, en accord avec le Secrétariat de la FSM et le Secrétariat à la Jeunesse, pour réclamer que les états capitalistes paient les cotisations de la Sécurité Sociale (pensions comprises) de toutes les personne en recherche d’emploi alors que l’état (qui est responsable de l’organisation de la société) n’est pas capable de le fournir.

t. Préparer une campagne mondiale, en accord avec le Secrétariat de la FSM, qui serve à réclamer l’égalité des droit entre hommes et femmes pour tout ce qui touche les pensions. Les organisations de femmes de la FSM pourront y contribuer.

u. Nous rédigerons un rappel pour que, si l’un des assistants au Deuxième Congrès souhaite faire un cadeau aux autres, il devra choisir comme cadeau quelque chose qui puisse être offert aux 100 assistants prévus (nous n’accepterons pas de cadeaux destinés aux seuls camarades détenant les plus hautes responsabilités).

v. Mettre fin, avec le nº 14 déjà distribué, à la publication de résumés appelés COMUNICATION  que le Secrétaire Général envoyait, car nous considérons que ces documents ont déjà rempli leur rôle.

w. Confirmer comme Coordinateurs de notre UIS dans les territoires les camarades qui y exercent déjà cette fonction. Pour orienter leur travail, on approuve les critères qui figurent en annexe de cette intervention.

x. Utiliser plus fréquemment le programme Skype qui est un programme gratuit permettant les vidéo-conférences et économisent de l’argent sur les voyages.

y. Envoyer au Conseil Présidentiel de la FSM (étant donné que nous, UIS, n’avons pas été invitées à la réunion de 2018) une lettre sollicitant son aide pour le succès de notre  Second Congrès.

z. Fixer pour la réunion suivante de tous les 24 dirigeants de notre UIS élus lors du Premier Congrès, le lendemain du  Second Congrès et dans la ville même où celui-ci aura lieu. 

Enfin, Camarades, nous devrions approuver que les langues  officielles de notre Congrès soient les mêmes que lors du Premier Congrès, c’est à dire, espagnol, anglais et français, en ajoutant le grec grâce à l’aide, à cette fin, des camarades du PAME.

Je veux terminer en justifiant les absences de plusieurs camaradas convoqués pour cette réunion, en plus de José Mª Lucas, dont j’ai déjà justifié l’absence antérieurement: 

1. Le camarade Mostapha Brouziyine, du Maroc, que nous avons élu comme coordinateur de notre UIS pour l’Afrique, pour lequel je demande une minute de silence car il est décédé le 1er janvier dernier d’un cancer fulminant. Il a été actif jusqu’à la Conférence des Pays Arabes, de notre UIS. Le remplacent, dans la tache de Coordination en Afrique, les camarades Lazare Kimankata, de la CTP (République Démocratique du Congo) que nous avons élu vice-président pour l’Afrique lors de notre Premier Congrès, et le camarade Camara Mamadi de la République de Guinée.
2. Le camarade Tony Donaghey, de Grande-Bretagne, que nous avons élu comme Coordinateur pour l’Europe, et qui nous a communiqué ses difficultés personnelles apparues quand il  nous avait déjà prévenus de son heure d’arrivée à Athènes pour cette réunion.

3. Le camarade Mohan Bahadur, du Népal, élu Coordinateur pour l’Asie, qui a subi une importante opération du cœur récemment, nous a prévenus de ses difficultés qu’il essaiera de surmonter. 

4. Les camarades qui coordonneront le travail de notre UIS dans les Pays Arabes, qui n’ont pas encore pu commencer leurs taches en raison de la tenue récente de la Conférence correspondante.

 J’attends maintenant, Camarades, vos opinions et contributions.

Les apports ont enrichi le texte de l’intervention initiale qui a été envoyée à tous les dirigeants de l’UIS.

On doit souligner les apports de George Mavrikos, Secrétaire Général de la FSM, avec lequel nous avons eu une réunion le 12-2-18. Ils se résument à féliciter les syndicalistes vétérans de notre UIS pour le travail effectué, à engager l’aide de la direction de la FSM pour le succès du Congrès dans un pays d’Amérique, et à encourager à ce que le Second Congrès soit un pas en avant ambitieux pour le développement de notre travail en soulignant son caractère ouvert et démocratique. Il a recommandé de bien préparer  les documents qui seront utilisés pour le débat tout au long du congrès, qu’ils clarifient les degrés de la lutte des classes et le rôle du syndicalisme jaune. Enfin, il a insisté sur la nécessité d’élargir le droit à toucher une pension publique de retraite qui, à ce jour, n’existe pas encore dans trop d’endroits.

Les membres de la direction de l’UIS ont apprécié le travail réalisé, ont remercié du rapport complet présenté, ont rapporté leurs propres expériences de lutte, et en plus d’apprécier le gros travail effectué par le Secrétaire Général, ont réaffirmé la nécessité d’analyser la réalité du capitalisme pour le dénoncer avec davantage d’arguments et lutter en vue de sa destruction et disparition, condition nécessaire et indispensable pour les êtres humains puissions vivre plus longtemps et dans de meilleures conditions de vie. Aujourd’hui, c’est le FMI qui attaque le plus les conquêtes historiques de la classe ouvrière, y compris les pensions publiques.

On a insisté sur la nécessité d’élaborer des listes de revendications adaptées à chaque réalité territoriale ou de pays. Pour ce faire, les Journées Régionales de Lutte du printemps prochain seront d’une grande utilité.

Nous acceptons tous que nous devons améliorer les équipes de direction. A cette fin, on rédigera et enverra un document comportant les critères de base pour prendre cette mesure lorsqu’on élira les nouveaux dirigeants de notre UIS.

Nous acceptons aussi d’organiser des actions annuelles aux alentours du 1er octobre, liées aux actions, aussi annuelles, de célébration de l’anniversaire de la FSM (3 octobre).

Nous réaffirmons notre volonté de prendre une part active à la FSM et de l’aider dans son extension et son développement.

Enfin, nous saluons tous les apports reçus des camarades absents,  nous souhaitons meilleure santé à ceux qui pour cette raison n’ont pu participer à la réunion et nous dédions un vibrant hommage au camarade Mostapha Brouziyine du Maroc (qui coordonnait notre travail en Áfrique) décédé le 1-1-18.

LISTE DES TÂCHES POUR GUIDER LE TRAVAIL DES COORDINATEURS DE NOTRE UIS
Il s'agit d'aider au succès de la réunion de travail que nous allons tenir à Athènes le 13 février, 2018, à l'invitation des P&R du PAME, pour préparer le Deuxième Congrès de notre UIS.

Là-bas, nous discuterons de cette proposition :

Objectifs pour le Deuxième Congrès maintenant que l’objectif fondamental fixé lors du Premier Congrès est atteint (à savoir créer l’ensemble de la structure de l’UIS des P&R) : 1) Renforcer l’idée que la lutte des P&R est mondiale ( lutte contre le capitalisme et son organe central, le FMI, qui veut privatiser les régimes de retraites, afin de gérer cet argent - dont la somme est bien supérieure à celle gérée par les banques – et dans le but de supprimer ce droit solidaire, le transformant en un droit non solidaire et individuel). 2) Réussir à élaborer les propositions qui facilitent une lutte au niveau aussi bien régional que mondial. 3) Obtenir des membres de la direction élue lors du 2ème congrès que leur responsabilité au niveau mondial soit assumée comme étant la principale de leurs responsabilités syndicales et qu’ils y con sacrent tout leur temps et compétence. 4) Nous donner les moyens financiers qui nous permettent d’agir en tant qu’UIS.

Afin d'aider au succès de la réunion, je propose que chaque coordinateur contacte les pays de sa zone territoriale et recueille, au cours du mois de janvier 2018, les informations suivantes (même si ce n'est que dans une seule langue) auprès des organisations ayant un caractère de classe (anti-capitalistes et anti-impérialistes), qu'il s'agisse de syndicats ou d'associations de P&R :

1.
Nom des organisations de P&R existantes dans chaque pays

2.
Liste de celles affiliées à la FSM

3.
Liste de celles qui sont ou peuvent être amies de la FSM

4.
 Nombre approximatif des adhérents de chaque organisation

5.
Liste des actions menées par chacune de ces organisations 

6.
Liste des principales revendications qu’elles réclament  pour les P&R de leur pays

7.
Nom et adresse électronique des principaux responsables de chaque organisation

Les informations recueillies seront transmises au Secrétariat Général de notre UIS, lorsqu'elles seront disponibles.

Merci

Quim Boix

AJOUTÉ:


8. Nom de tous les syndicats de classe dans chaque pays, qu'ils aient ou non une organisation PeR, pour planifier comment les convaincre d'organiser le PeR.
